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« L'eau, sujet
parfois brülant»
N° 54 (septembre 2002]

Lopposition suscitee en

1999-2000 par le projet du

canton de Berne sur la protection

contre les tnondations

et la revitahsation des terres

grasses dans la region de Belp

a aussi fait l'objet dune etude

de l'Umversite de Berne En

2001, cinq etudiants du

Departement d'ecologie se sont

penches, sous la direction de

Manuel Flury, sur les raisons
de l'attitude de rejet de la

commune concernee Les resultats

de cette etude mterdiscipli-
naire se resument amsi, « Des

problemes de communication
entre la commune de Belp

et le canton de Berne, datant

d'avant dejä, ont des le depart

handicape la mise en oeuvre

du projet de revitahsation et

suscite la mefiance et le ressen-

timent rectproques. Le tempo
adopte par le canton pour
realiser le projet a rendu une

large approche participative
difficile En outre, des

divergences de vues entre les res-

ponsables du projet et les habitants

concernes quant ä la

forme de la protection contre
les mondations et quant a la

nature de la revitahsation ont
ahmente la critique ä l'encon-

tre des milieux scientifiques,
la population reprochant ä

ceux-ci de defendre des <ventes>

contradictoires Et le moment

chotsi, juste apres les mondations,

a aussi influence negati-

vement l'acceptation du

projet » Le travail des etudiants

a ete realise en collaboration

avec Marc Zaugg, de l'Universite

de Zurich, dont le projet a

ete presente dans le n° 54 de la

revue Horizons, les resultats

seront integres dans sa these

qui traitera aussi du processus
de reexamen du projet Belp-

moos, entame depuis un an

Partant des experiences faites,

le canton de Berne a veille ä

imphquer des le debut les

differents groupes d'interet en

presence

Camenisch A Droux R Hoeck T
Hugh A Rast D (2001) Wer rettet die

Belpau Zur Wahrnehmung und

Akzeptanz eines Hochwasserschutz- und

Revitahsierungsprojektes
Reihe « Studentische Arbeiten an der
IKAO » N° 24 Berne IKAÖ
Pnx 10 francs / ISBN 3-906456-32-3

PROF RUTH KAUFMANN-HAYOZ
UNIVERSITE DE BERNE, ET

MARC ZAUGG, UNIVERSITE DE ZURICH

Renoncer aux experiences
en plein champ
N° 55 (decembre 2002)

Generalement, je trouve qu'Hon-

zons est une bonne revue et j'ai
particulierement apprecie l'edito-

nal et le dossier du numero de

Noel consacre aux etoiles Mais

on aurait certainement pu trou-

ver un chretien croyant ä qui
donner la parole Concemant

l'article « Avons-nous besom de

plantes genetiquement modi-

A VOUS LA PAROLE

Votre avis nous Interesse
Envoyez vos questions, points
de vue et reactions ä la

redaction de Horizons,
Fonds national suisse, « Votre

courrier», Case postale,
CH-3001 Berne, E-mail.
pn@snf ch. L'identite de

l'expediteur doit etre connue
de la redaction Les lettres
courtes ont plus de chance
de paraTtre in extenso.

fiees7 », les consommateurs et

les paysans ne veulent pas de

produits ä base d'OGM Ii fau-

drait done absolument renoncer

aux essais en plein champ
JOSEF HATTENSCHWILER BERNE.

PAR @

Un peu plus de modestie
N° 55 [decembre 2002]

Les etoiles avaient une signification

divine, dites-vous dans

votre demiere edition Mais elles

n'etaient divmisees dans aueune

religion. On adorait umquement
certaines etoiles dans la mytho-

logie grecque ou romaine, avant

Constantm La science et la

religion n'ont-elles vraiment pas

grand-chose ä se dire Ce sont

surtout des adeptes des sciences

dites exaetes, comme l'astrono-

mie par exemple, qui le preten-
dent Mais la vie des hommes

n'a pas qu'un aspect rationnel

et la theologte s'occupe ou

devratt aussi s'occuper de l'aspect

irrationnel de la vie, qui seul la

rend viable Lenigme des Rois

mages, la nativite une simple

legende 7 Je me demande si le

fait de l'exphquer ä la lumiere

des resultats de recherches du

XX1 siecle est conforme ä la

deontologie scientifique Le but

des Evangiles n'etait pas d'etre

un extrait d'un livre scientifique
d'astronomie. Par ailleurs, ll ne

s'agissait pas de « Rois », mais
de mages d'Onent. En resume,

ll n'est pas scientifique de consi-

derer la science de l'astronomie

comme la seule science. II y

en a d'autres qui contredisent

son aspect purement rationnel

Un peu plus de modestie

ne ferait pas de mal ä certains

« scientifiques ».

ALBERT HAHLING. AIGLE
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